
ONIYEJISITÉ CATHOLIQUE 

entache. 
fMe  patronale  do*   Facultés caVbolS 
àm LiLe m eéaanre» aaJ«Tiru"htu <kV 

A neuf heures « demie, à V» Bullique 
H.-D d» la Treille, méat* pontificale par 
8» Grandeur Mer Charost, évéque de 
Lille U psnégjmqne de Saint Joseph T 
eetm prononcé par M. lahhé Lechantre, 
NpttWi    lia    IlnaUtution «-■"■-■—, à 

t FAOULT»  DC  MCBEaiNE 

' Ont «te reçue docteur» devant la FaOOaW. 
«a Médecine d» Pari* : 

M. Loua, Bossroux, de Saint-Lanrant de 
(Manche), (roi a présenta va 

» aur oa sujet : « Des nrppurte récinro- 
aajaa du evjelre ophtalmique et de [état 
aajejnparai ■ ; Il a oèaanu la mention « Très 

M.   LouM   Diw|i—il,   d'Arraa 
a), dent et théae avait 

'   chat r: 
U mention • Bien 

sua* 

• «Menai 
U. FéUcieti Bourfwat, de Valfln-lea-Saint- 

flaude (J-uraJ, «\» a, pria pour auiet de 
■Mae : - La ajeftpa dora, U lare. : Biparti 
non réograpriknie. Essai de pamoganle M s*omp 
oa prophyla 
• Très Bien 

VII* OCNTKNAIRI 
BataUll*  da Bouvinai 

s-rondu 
i Jour : Concoure de poéeée 

Représentations thaaaraie» 
■ taattnn ; Programme 
■on  ; Compte-randu 

• ; Oraar 
Epreuves : SoueonV 

Souacrlpuon par oar- 

CHRONIQUE SPORTIVE 
LU CHTEHi 

aaaariuieia t 
3» mètre» 

FOOTBMlHlSSOaÂTlW 
■«MH.TAT DU   MATCH  JOUI A  tULBAO 

Le»   •   Lions   ose   Flamme   •  « 
Btlbao Athletlc Club . par 3 t t 
Voici la oomcoeltlon de l'équipe 
But : Carpenuar (O   L.): 
Arriérée : Haoot (U. S. TJ et CSoc 

OénéraM* 
Demie j  Laalajui 

géo.) et aravaUnas (C. _ 
avant» : Laaur (U. s. t.). Jean Dnatr C" 

S. T j. aUoy 'O L.L n.mdiÉlnr (O. C) et 
Lanterna» (o. U). 

I m.  9. T.» 

TRBONAL CORRECTIONNEL DE LILLE 
AwmMmei at« tamttVL » mm tm 

rrûstaenoe  de M.   LRRAV,   vice-prosideut 

PAcrsoR DES rtxrm naseucAT 
Dana le courant du root» de septembre enr- 

ôler, une dame Thleret, qui est soignée A la 
clinique d'Eaquermes. se plaignait a l'Aotnl 
nintraiioa des Postée qu'us mandat-carte de 
900 fr expédie de Buaate à ton adrataa, ne 
lui «tait pas parvenu. Ble réclame. 1» tes- 
teur Henri Girard iarterrofé. déclara OMeJe 
mandat avait «U pava t une dame Thterte 
et U fournit à l'appui de ses dires, un reçu 
■tans da ce nom. On (K uns expertise en sert- 

et l'expert rUt que l'eerttura lusstsuhtait 
^4 oeue do lecteur.  Gérard m*. 

omxyrts INFIDèLES 
Gabriel Duron»!, a ana. ramener a 

chargé par San patron. M. Baron, ■ ■■■. ■ — 
da Banque rae EaoaernSotse, à LTue, de tou- 
cher à Bruxelles H obligation» d'une valeur 
de 1 4M Cranca. □ s'est acquitté de sa muv 
eton maia il a conserva torrent, a dott as 
trouver  au  Mexique   « mots. 

U marne Ducasse a dssstpa une soenm» a» 
sa francs que lui «tait remis» M. Henri  Du- 
rlvler. culuv 

sajoarsTaa». as t— JsnrvUi  — gaérév : Oa fr. 
Aussi qa'U leuaii tf aller»! se, la premiera 

loaméa de l'Cxposinoo r-y- —n de mie a renv 
poté «a frand tuants. Un iras oomhaeni p» 
Plie a, as asatuv suivi avec le plus grand inté- 
rêt Ma opérations du Jury départageant, dans 
Banque rasa, las chlene setua leur» mérites 
-«epertlfs Àatuunl hut film*—"* Wuraée 
sopulalra puisque las snliéss sont à 1 fr. ta 
tuccéa va iténiatar Ma prévlali 
«ptlmlalas. Ciatmenl pourraii-U 
lianinn t nul ne saurali sa déra 
sniaut. nos meilleur» amis Cria m an d» gens 
tnanaitainl Me* Ma diverses raoas da enteuet 
Md eau. et parmi esux qui Ma connaissent, 
t rnsls» pnasialaïil dire Ma oaraotansuquea 
Au type pai-fau de chèque raoe f C'est pour- 
|uoi une visita s'impose au Palais Ramena 
s» toutes les race» da «bien* «ont pittsutéai ; 
I indication des prix inrnportee par Ma metl- 
*MITS suksu dans chaque cateforte fixera de 
lacoa paramptolra M public sur osa points. 
Nul doute que la journée da I mal consacre 
de façon ntaaritflqùa ta anocéa de 1 Exposition 
Canine de Cille 1*14. la plus MU» earl ail 
lisuls «se nrginitlt an province 

t Wevrtn.  Un môla svne 

Oeunaa Ban an. emplové chez M. Caa- 
■artMuraan, ar»»aitiB|>lM, rué d'Antin. S. à 
Lille, a reça taur M cotnpw de een patron 
éo francs qaTl a dépanaas. n a anaat venant 
ua appareil pbotoaTapnefos apnartennnl * 
son patron. 4 mots. 
- AibsfM Levnsrtrax B ans. rrrmnt de» 

Docaa du Nord, 4 une succursale 4 Carrin. 
a détourné l.Ui frnnos da marchandlsas M> 

I set partM cime pour Ma Dorlr* 
D osaient as qull darnands. Lamal- 

nva est iilnsnaalsi 4 S mots (son*») et B Dr 

F-RAUDB   KK   B1CTCLETTE 
Jules Gallon,  r  ans.  4 Manin, 

Tbéry  (Us  est 

•U  QUMNSJY 

VOMI la proaTamaa» des Coursée d* dV 
nanena U hjtn : 

A t heures : Cseras Met au aaiep. — 
'.0(0 fr anerts par la Société Sporuv» d^n- 
oounaimmi. pour poulains entiers, hongres 
si pouliches de . et t ans autre» que d* pur 
sang, nés dans la cxruooecripiton du dépôt 
d'étalon» de Compiegne.  Dtatanoa i U00 m. 

A t b. tri : Prix du Censetl Général (an 
vrui monté. — Pour chevaux et Jmnsnts nés 
et élevés dans le depanement du Nord et 4 
aire de réciprocité dans I arronditeament da 
Vervtaa (Alêne), issus d'étalons nationaux 
approuvés ou autorisé», âgés de 3 ans et au- 
deaaua n'ayant pas gagné en France du 4 
rétranger nius da ié* tr - nj r ■ F. 
4S0 fr  au K un tr  an »•, 90 fr   au «• 

taavas : B tr   Posa» : m kuoa. Plat»are i 

A < heure» : Prix «rglevuu a. la Socuu des 
Sttt?l*>Ckewe» d* Pvansr if Catégorie. Gour- 
er de Haies). - rjOO tr. oBene par la Société 
des Staapie-Cnaaea da Pruce pour tons ena- 
vsux da I ans et au-dessus trayant gagné ai 
J0IX0 rr . al deux prix régionaux de raléan 
Se aueicouque.  ~    Entrée     «S  fr        au V 

0 fr  sur M prix . M y trtpMra aaa entrée. 
Poids : I ans. ■ kilos t fi ans et au-dessus. 

<J> kilos 
Alto in : prie an GotM.riirméTu: et (c la 

5octfU d'gnovmragrntnu pour l'améUoraiion 
du cheval français demi sang (au trot monté) 
!»■ hr et le» lairlll au T» SM) fr su •>, 
e» fr an t>. — Entrée : 40 fr Portait m t» 
Poids : t ans, 48 kilos ; b ans, 73 kll Dis- 
tance : J SB» m 

A 4 heures ■ pnr R*?4onat de la SortéU dri 
îil*^T,(r.rii".r, d* Prmur r* I aiéoorle, gssn, 
, -t-fiair, — isoo tr oélens pur la Société 
des sieopie-ctisser de France,  pour cheveux 
il» « ans ri eu t , nés et étevé» en France, 
ti avant gagné ai 11 oa» fr . ni deux prix ré- 
gloaiaux da f catégorie - Entrée : «Tir  An 
K api fr. eur lé prix : au ♦".  100 fr   snr Me 
entrées. Poids l « ans. ar kilos : 5 ans  » rll 
t ans et au-dessus. 47 kll Otnanoe : S 500 m 

A 4 A. 1/1 : Pris dm Peaé-ftouat. — 1100 fr 
et le moitié des entrée» au r" . Ma) fr et l*au- 
!r» moitié des entrée» an F> ; ans fr au s» et 
MO fr su f - Entrée : «0 fr mstanea : 
4 ne» métrés. — Tout régnant d'un premier 
prix après Is publication du handicap recu- 
lera de M mètres ; de deux prix ou plus, ds 
100 métras. 

A 5 heures r>rtr du Ponf-de-Peteur rasee- 
pkreOiaaa mlllfslr» de f série - son fr au 
1-. 104 fr au second, MU fr an » Pour offl- 
eier» en activité de service, montant des obe- 

 it en 
•ieTclette, la 17 avru, anr M roule d'Halium 
4 UUe. U «tau suivi de Henri Verbéart )our 
naller 4 fdenin, érsJemaot en vélo. A on mo- 
ment, ils aperrurent des dousnters et tenié- 
rent da éeo élolsnar La douane prétend 
tue Galloo aarvalt d'aclalreor 4 Varnelst. 
aonruT d'une aamaara de ' 

k. 500   Galloo aie et arétend 
d'une    oelntnr»    de    athée    pesant 

' n» ne» connaî- 
tre rtnonlpé. n «et acquitté   Vertielat ait con- 
damné 4 < loors de prison (sursis I et 400 fr 

AFTATRES DTVKBSEIJ 

1 moat 4 Bertha Vsrvrnek, n) ana, 4 ne 
' fait cwidamner 4 I lour» 

Prison 
qui s'é 

en — rétat-stvil d» sa 
• mots' par défaut 4 Henri L*verroe  dt|* 

ndan   ' •savent condamné, qui a usurpé la , 
nalité d'un tlsrs, lors de sa dernière campa 
ration   devant la tribunal. 

— Par défaut, même peine 4 LéopeU Le- 
oooq. rnarrtiana de place 4 rtousalx. pour 
rjansvueroute. 

— 1 moM 4 Adrien Beorcet, aorohate, sans 
aomlcUe, pour infraction 4 un arrêté d'inter- 
diction   de  ééjoor 

— 15   Jours   4  Marcel   Dandela,   H   ans.   4 
LiBe. pour coups le 1 svru. 4 Usas lit Pierre, 
an du Long-Pot 4 I me 

— t mois et IBO francs 4 Emile Cuveher. 
4 Toorcotng. fraude de tabac et dnrnrmétéss. 

Gustave Débove. 4 Rourmtx. a été trouvé 
nnrtaur de montrer volées chez 
MJouuer  4   rVmtaaix    11 
leur provenenos. 4 mot». 

M. Lé«aoha. 
dirëliojurr 

FiTafEBAILLES 
LéM ptsnonom qui.  par erreor. n*sanltnt 

pas reçu de Mttra d« fairv-pàrt de te mort 4a 
Mjgtfam* VMivt OhcH«* FLORIM 

Née 2*S)a DSSURMOiVT,   \l-*nibT* da T.-O   d» 
i*FT»UkÇOl»,    dnjnataitol    &    TSUrT-».*!»,    le   lW    QMtt 
Ifl*.  à    râift  d»    soixiuite-sepi  ans,   nmnlfr 
àm 8m^ramm\%  de  rEg^lisrx  sont iavii*^ts  à 
imiter  aux  V.f.r**  da«  Mort»    tpû 
Ouxatêvs 1t. luadi 4 dwllt tntx\ 4 4 heurt» Sr4, 
M aux Oopiv»! tal tarvlM ojtil MnToat Usa ta 
mar-Ji  t,  à f  htsures  l/Zs  «n  r««T 
Dnme. et. pfti*olMe, d'où BOO corps 
«on ui  cïTD0Q*n prlocipfU. 

■ ■■MB11 II,  m •*• Gwï, 60. 4 » Lwm UL 

  aaraeéVt^a.%   ■ ... 

TUTlCIdRCIEBirCNTS 
U. 0t Mm* rVdrtpo* Dekf«»sr Detewyne, IL 

Iteortf» D»tM«tar, loteme àm hopiifcax, MU* 
Andr** Di.iatWaf, M Félix DekMitw. t4 Icnr 
tamlllê tr*» tacttés dets Onfvrques d» aymp»- 
thie ou*. 1s ont rtçiiea à \'oetMàtion do timuil 
oroW qui rwnt d* tas frapper «n ta peivifuw 
de Montftieur 

Paul-É»4%4»»v,ve«.*Altr*M   OtlCEtTÏ» 
Hoplteiut, imwt4r.nl 4 ta F&ycnJté 

M^rle^lne   de   UUe. 
lntern»"  des 
Catholifnie 
leur» aiocêrc.i raiikerciement» «u oomÉrmum 
personnes gui ont «ntaM aux PtMitriJllSBj, «-a. 
gajl. reerettaJit de ne pouvoir y 
«jqvitBe  taurs  wenilmeat*  de cosMJoiémneim. 

109» 

11 «t lfrne WUo<met-DecTu*9ne m \mm 
Un ta très touchés des marques de sympathie 
(rails  ont  reçues  4  t^scosAoa  ds  deu.1   qui 
vient de les  lYsoper en ta personne de ta*ur 
p4rs et  irrsrtri père * 

Moniteur   Vto*t>r   OCORAENI 
iiiliiisst-.il   kurt slnc«rss  remerr*im<xm 
niniTihreuses personnes gui ont ssslste eux 
Fnnrira.lle» ou qui. regrettant de ne pouvoir 
y ssstater. ont «tprttaé tarais seatlErefita *■ 
condoléances. I 

DU POBT DE DPKeCgBQCT 

tKTREES cta l mal 
Wliwteu.   vap    lUiasebsth.   K&. C-r»ne,  bol 

de mina, Pttrlsis. __ 
Rio-de^siiMro. vac   ssr«. Tlhi riisi^ssln OB 

Whlte, mliitsrai. Co<rt»eii* 
Rouen,    T.    fir.    Ùtatnc.    144,    nadon,   *= 

Worm». 
rUttairst, r. r. Hsnkiss. MM, 1 

chldes 
Sajçon   rtâ  Sonleeux,   vssx 

HS3, Guy, rta. 

dt*   la   « Croix   du   Nord » 
SX  CUJ.BGI 

de rexeewWen rapide et stUrnésl 
des THee Ct. Lettres. Factures   Memoraa" 

LaHtrvMa Mortuaires, Cartes d» vlsits. 

■•as    tmjm m 10» kilo» 
vomn ofMi-MM~ Orstael «Hajtiiisaw, >m too i. 

CoUa.  il tr. i CgaUlette, M» fc • i  Un, M Tr. .   ca 
BkeiiiM. n * il fr. 

Tuurteass.   - Lai 1» kO«s i Oelss,  « 4 fï fr. ; 
Un. m tr. -, psvot. n tr. 

HullM     _   L'tiectolltxci   :   CeTtllleOe.   ItO   à   1»   tT   ; 
oauiqint, « tr. : colza, s> tr. , Us. TO tr. 

axaMfVaj.     t.ftO    à    •»*•     L»    UTTaJ   ;    txjtajJX    %0   4    tJD    le 
«atart :   rnamaws «s terra,  tl   à  « Cr.  les  ttX kilo» 
—   OLCBaOD»,   TQ   tt.    VA. 

Marché m ■esH» tu ter ML — reaox inurilt 
•* sxaa, » ■4,i0i ta .  Ttjudw SB : t » un la kilo SOT 
Ptftd : t A. I •) t Ut : I d» Ul à U, , 1 t 1,40 ; 
* *  MA . I »   IJO 

Prix nv>r«D d" kUe snr ptet : tM. 
Porca - t>rtx du Ulo sur »aM : l.» 
Oai prix i'MWid«iit ociroi ooaD-»rla 

MARCHÉS 
OOIWU   DU   MAAOHC  RtQLXMEHTC 

DB LA aUtUON  DO 

ARRAS. s mal. 
atrrxjts     - LM tt ku. : ox>oi*u» mn, tu. - 

Lm tôt ni. : Pavr-ot à trois, te». - Paroi trottv 
a»i*. tei — Ootza ttsnncer, m. — no am mém. 
SUS. — Lis Plata, tb tt. — Pa»ot Indnstrtet. M fr 

TOtTRTEADX O* grminm étriaaarea. — Le» tM 
Utai : Psvet, is tr. ; Un. SMS. 

GRAINES.   1-béV-tolltre   :   œtlléSUrj,   IS   à   94.30. 
CIIAINS   ku  tôt SUes. — U» blasas, ».» a asjtv. 

— Aretse. n 4 n.n. 
tAjtrifE. - Cyiiadre, r fr. : ■mis, ai tr. 
BON. — 17 i». les îot ntoa. 
liAHCHxt   AUX   BESTIAUX.   —   Oa   Srait 

environ tfco Tacite», géoitaa et tmaaeaax. 
Vente actire rar tes laïueres.  Veot*  ptw 

fOLAJXB «t FARINE* 

m ./- 
» 1/9 
101 béS 
M a/1 

atala   Se   JaUlek  
Farine   de   prêtasses 

rHIfirt^lT 
BMs  de  maL  
BMs de JotlM. _ 
Blés   de   septeeeUafe. . . 

de Jaovlar  
de mal. 
s»   JalL 

C.  p-*c 
Ml tf* 

m •/- 
t» i/i 
M  1/4 
7JtW 
>-•/■ 

s m 

FETBOIaES 
KSYESS. 1er m 

PETROLEt- — Raffiné asatrirsls. las  100 kll 
dtepoalble t*M : Min BJ0 ; I da Jntn *xn. 

CONTRE LES AFECT10HS DE U PEAU 
Outre la gène et les souflranoar, qu elles pro- 

voquant ou les tnarmltat repoussantes qu'elles 
oonauiuent. las lésions de la peau laléeent 
entrer dans le corps des germes de maladies 
qui peuvent devenir très graves. 

n faut donc asosintr toutes les lésion» de 1» 
peau : Doutons, rougeur», et combattre toute 
démangeaison même sans Iraoe apparenté sur 
la peau. Le même soin est plus de rigueur 
aaotre Ma Msuta-Toide» qui présentant des 
dangers encore plus grands (gangrène, cas 
mortels de pbséblte bimorroldairel. Lorsque 
tes bémorreldes sont 4 ltntérteur. elles sont 
moins perceptilùée et par c lassérfnrvni plus 
dangereuees. 

L'Onguent Foeter a» recommande par aaa 
propriétés antiseptiques adoucissantes, ckca- 
tnaanta» contas l«s bemcaTajldes internes ou 
même», asekas ou saignaxTtes et contre les 
affaetiotii de la paaa : eczéma, herpès, dar- 
tres, démangealinns, acné, urticaire croAtea 
dlmmeur. éruptions, point» ont». ptqOras 
de moustiques. 

La première application arrêté généreJe- 
ment toute darnangaalaon et calme linflam- 
naattao. Las cas les plus anciens oa i«uli—il 
pas 4 son efficacité idmarqiiabls 

Pour vos 

Cadeaux •• Mariage 
Baptême» etc. 

n'achetez que l'Orfèvrerie 

CHRISTOFLE" 
Une Seule et U nique Qualité 

Ié»a Meilleure 

i 

pharmacie»   (S  fr   M la   botte)   oo 
franco par posté : H. Mnac abnjrnacien. K. 
m» tMiat-rardsnaad. Paris. 

LUI» t Phermarl» de la CiaslfM Place. M 
MUt 

NO*  44A1-ADES   KT  sVt>MV*.i.aVSCn»ITt, 
Censaaeai la* attraentrr T 

LA R^eUfSCéE OU BARRY 
gxsrall d'un» taure du proreséeur USDS 
. ..£» qui m'atonne.le nlus, eeat a» béen-: 

, uMante Influence sur le» organe» Myertl».; 
. de développer l'aèrpetn. et surtout_£*a»eM 
• nir et rar»*"1» s» ssng même  M peu» 

pauvrl. 
Pour tes COTjvaHMiiaiili. e'est 

creau et furtnÊ*. — rartees n» a, SMS . a» a, 
sus - aaai btaaoa tas 4.. «Jt us » UM» : a» 
aaaL, — .*»- — gamin IIIIM. rs fr le, is» atlea — 
Ai  sis a.. t»M les MS BUes : «s a,. ISSS 

Stecé ée* «eaveéu ée rerroadtesnacru es reét» 
eunwi es* fer état « 

ramas»! de VaieeaManas m tant a» senra, 
sent I4.SSS de esci» Mans et Tj-tt» es seer» teoe. 

isa»» ésract 4 M 
ooluxre. — Fvtz aaz M» anse : BMs. rie qeettt». 
sisnaa, »t- 4 nvr» : M. le emal, «a- Sa» 
- éeataae. Ma s, M 4 ta.*. - Avetnas t» tu 
tant s HM. - ■iiimati, sua 4 • ta. - osa» 
BUS 4 H tr. - lelBM, ne» t M tr. 

FousjtAoox, - Fm eex Lan rusa - saxOt 
é-svetas, 4» 4 «J tr. -aaMIll»- 
fiiWBs tse     mu. seass.aiu.Mial. 

sijo t aval - Pets» éaaaeti ai t MM 
a»  Il a Bail, «  4 sué,  - BtavaaM  tseie» 

.    Oé* 4 44. - Oésees. eu» 4 UM. - *a- 
ertsuuuaéi extra aeran, MX» 4 s».» - •» 

-  i 14,16 

HOUBLONS 

h» ap- 

_  nonrrt-' 
tara par exoeUence, lnllmant too^«per«able 
pour réparer la» toreas épuiétsa taar •4ge.Mii 
travail ou la» excès   EU» est aussi Is mail 

■ leur aliment pour élever lé» entent», qui la 
» prennent   avec   plaisir   quand   tonte   outre- 
> nourriture leur répugne. • 

En   vente dans  tonte pnarmaese  et 
eploarte. ainsi ans ls désscMs» 
aitnlsMi 

Lau : Qoecn et cr-1 oneiuiuaui. 
(Dres. eestrais éa teavo) : Desees. arvq-    aesas 
■a. - flousets    Detfootsiaes ; pa   WiwssM: 
IWvrvar.   Devoolaux.   ap.  — narrnMé i  »T-  1 
Basa. on. •■* ' 

asjave.1 a»»»v»»e»»»»»j»sa»ja»»j 

TISANE 
lU-tUlK   OttPUI "TINS 

SU      FP.    KTlSf, 
r atTfp» ftTOMéC et mm i0THTW    I 
■an»  M   anaar  es) a»»»»*   Irarliaiif 
rll^vItM IWnM. atSBatSaO^tat. I 
mm 0*78 lé aaMSa   ttr**tW « ».     | 

>rt>—nfl)«t, to areU. - Hifs-t atriaarn le» 
Ta-'sn-T «nst indér-l**. . H> prix »er rlll» et •>11tase 
■M rarss entre m st ne tr. sua  ■ limesii 

. ta» A  1» tr.  T*H 

2 Mal 1«14 COURS DES MARCHÉS A TERME t liai ISM 

Janvier 
Février 
Mars 
XvnU 

.S 
S 8 

H — il 0 
i 
0 4» 

4 45      1 r» 
«MB      !•) 

• » 
4 435 

II 

Tiauaaut  HM 
Tendance 

rjoTonrai 

U   Hatrra 
VTéa  |   i»«r   |    —>r 

"»*-T«,»i. 
Pr»»v   |   «es» 

Mal 
loin 

83 79 
83 n 
a a 

Août 

Octobre     74 (B 
Novémb. 
Déoemb 
Janvier 

il 
Si?» il ï%t 
» •       * m      4 44   T 

tsrt 
4 4» «4P 
I» 4 » 
«a» im 
  *W 
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L'ILE ENVAHIE 
Par Georges de Ly« 

Mcuzft di Porto .utxsJt ctïntre ies forets* 
acctvblant49s de l'aédvtrssjre AV*K l'énergie 
du Ifatsaiiill D« chaque e«nors»upe IMB 

iiiaisons, par les créneaAU des murs et du 
taiua de la barrlra-Je, iea mousquetons des 
déferistsurs decimajent les assaillant** d un 
teu meurtrier, lu-eurs éinéhte*, le» p«*rU- 
aans usarent peu de balles qui n'attelRnls- 
t-ent leur but, et, bien eiinbusqués, ils n'oi- 
Ircuwii a la riposte que de r«i.r*a«j revaiich»sBV 
Toutefois leur petit nombre laissait la par- 
tie inégale. Dix eruiernLs l»or3 de combu.t ne 
compensiijt pas le déficit d'un seul JMen- 
treor tltttut Un groupe avait d<, se déta* 
cher vers La lienère ouest du village que 
menaçait un mouveatecit tournant de 
l'agresseur Vne vigoureuse contre-atta*irue 
Lvait reieté opue tentaUve, malt au prix 

• te pertes irréparables pour l'intrépide pe- 
tite troupe d Antonio Run-L. Ceiui-et allait 
iHre déborde quatod, derriare lui, éclata le 
clairort françaix rsafiriesnt La 'iirçe. A là 
tête de sa rcniptignie» le capitaine Mel- 
ville aocouraJt, baionJMite lw.tr. et se )e» 
talt sur t ennemi, r^tti-ci. rompu pur rim- 
pfUiosaié dm m ru-ke,   iémmttiH  gm- i* 

turvAnut de nouveaux adversaires, était 
bientôt culbuté et jeté clane le ravin, ira le 
.poursuivit un f*su exterminateur. 

Ea même tetiips, Ls Penven s'éiAitjKirW! 
avec le reste de La colonne vers la barncasde 
•qui subissait le plus lourd effort II n'avait 
laissé qu'un peloton de la compagnie Mar- 
tel en réserve au carrefour des trois rou- 
tes qui se soudent au oentr» d Aullène. Les 
marins, rerte* en arriére, uvaient pour 
mlseiriti «t* protéger l'artillerie et de coii- 
treiiir i- '-'.i ln'iiii'.i -i '.-fi it .u- tt»nter 

, SXJU atl-ié,!," s L! l.i route da >urLkullano, 
maie qui, décimé et épuisé, — c'était le Ita- 
tailion déjà employé in inaUn dane, la poin- 
te sur Levie, — semblait «voir rmaanoé à 
poursuivre ton effort 

Le commandant de La colonne flalierina 
se dépitait de rester tenu en échec par "r** 
poignée d hnmrnee quand il touchait au 
but La possession d'Auiléne aurait mis à 
sa merci las troupes française*, barrées 
dans) lour retraite Pour parvenir à ce ré 
sultat, il avait astreint ses hommes à uria 
marche forcée de dix lieues, à vlv» allure, 
dans uti pays aux côte» multipliées ©t ar- 
due», et il tentait leurs forcée à bout. 

Et voici que des renfort» arrivaient a. 
son adversaire. Par quelle fausse manœu- 
vre le commandant Monlano, envoyé pour 
occuper et retarder la colonne française, 
l'avait-il laissée arriver ?... Il le maudis- 
sait dans n rsajre. Lui faudrait-il lâcher 
sa proie) et rer?uler avec la honte de n'avoir 
pu venir 4 bout d*un ennemi 'res inférieur 
en foret») ... Mai» uni retari te entraîne- 
rait de pires tetl«ru«3B, aarps-aveee par la 
drWloralûratiori de l'échec . Ailon* 1 4 tout 
ptU & tatiUkt    ■!■■■■ U 

Et il jet* eee trounee À un siiprème as- 
saut. 

Excités par tente officiers, grisés de crie, 
s«KJi«vés par les sotu»ariti«* des clairon» son- 
nant 4 tout souffla, les lUiienH se précipi- 
tèrent en vagues a>moiieet4l*aa. Sous ke tor- 
rent, la barricade fui su*bmergié«, et cepen- 
dant peu un de ses dWanaaurg n'avait 
abandonné son poste. Corps 4 corps, dans 
une mêlée furieuse, chacun dormait bu re- 
cevait la mort Chaque Franoais isolé. 
ta-.i un écueiJ battu par les nota, repoiasnit 
1 ii^tauL et :.u.->.ut «Touier 4 ses ptédji l'as- 
saillant brisé, jusqu'ad moment où, à son 
tour, il apparaissait sous le flux L» Peu- 
ven, enveloppé par Une foule iMBaçanî»*- 
se J4 fend ail avec acbarnement et accueil: 
lait d'un sourire méprisant les cris *ïua 

1 invitaient à se rendre. Ayant jeté son 

revolver épuisé, U combattait A l**""* 
blanche. Son sabre l'enveloppait de rnouli- 
nets teiTibles qui élargissaient autour de 
lui un cercle sanglant. Parfois, rapide 
comme l'éclair, le bras se tendait pour un 
coup de pointe, qui allait trouer II ''.' 
trlne d'un audacieux trop avancé. M*" 
de nouveaux assaillants renipla(;aicnt o»*** 
qu'immolait sa furie. Infailliblenient il 4J* 
lait succomber sou* 1« nombre quand D*^ 
ta vit son péril. 

D'un bond elle fut sa pleine mêlée* 
trouant de son retvolver puis de son stylet 
corse un sillon de mort dans la masse qui 
«ntravalt sa «-urse. Son père, à son tour, 
l'aperçut et se jeta à sa suite avec les t> 
dèles qui combattaient prés oV lui. 

Déjà la jeune fllle avait rejoint Herr» 
et se postait 4 son côté. Se» cheveM», «***- 
noues dane la lutte, flottaient sur ses épau- 
ets*. •* a» stupeur de déootttrrtr une femme 

dans cet intiornptablo petit soldat amena 
on instant ds répit de la pan des aseeiU 
lstnis. Detta en usa pour entraîner Hervé 
vam oeua çnii s'efforçaient d'arriver A leur 
aide. Paa à pas, ils rompaissrit, abattant 
4 grand* ooups d'estoc et de taille les 
obeta*3le* virants. L'œil à tout, r amazone 
parait le* atteintes menaçantes et avertis- 
sait son compagnon du péril Leur groupe 
semblait ressusciter le légendaire combat 
du roi 4T*BSUI, assisté par son jeune fils & 
la   bataille   de   PoHiera   :   mais   ce   n'était 
F lus un p/rc <[ij7wn>uvait lu vaillance d« 
ea/aut, c'était- l'homnie qui, cette fois. 

ttavait ce qu'il vouait a celle qui risquait 
sa vie pour la sienne. 

Ah 1 U se jurait ds la défendre, cette 
tête désormais si chêne, de la sauver du 
péril où elle s'était jetée pour lui, et ses 
forces, naguère presque épuisées, st re- 
trempaient d'une vigueur inconnue. Il 
frappait, il frappait et tout croulait sou» 
ses coups terribles. U s'érigeait, ainsi que 
d un piédestal, sur le monceau dés corps 
immoles par son épée. Terrifiant et su- 
perbe, U foudroyait de son regard qui 
osait l'approcher, et son geste extermina- 
teur s'ajoutait à l'amas de ses victimes. 

Soudain un choc violent ébranla Hervé, 
il vacilla un instant tel le chêne sapé a 
sa base, et d'un bloc s'abattit Des hurle- 
ments de joie sauvag« saluèrent cette 
chute, et toute une bande se jeta vers le 
vaincu, comme un vol de corbeaux à la 
curée. Mais en sinistre écho répondit une 
c.ÎBiTwnir de rage. Le désespoir enleva les 
défenseur* en un ru irrésistible qui dé- 
ferla d'an bloc, baiaya tout obstaok*, re- 
jeta de son flux les épave* ds l'attaqua 
palvtrtaée et  parvint à randrott  ad   gi- 

sait Le chef, dont le* siens voulaient au 
moins la dépoutlie. 

t.u un instant il était enleva, enrporte 
loin de la méiéa, tandis qu* 1 «Mieim, «pour 
VaMité par la furie ftsnigvâise, fuyait de tour- 
tes paru* 

yuelques instants plus tard, Aullène était 
délivrée de toute menace et ceux qui ve- 
naient d'étendre Hervé Le Penven sur un 
lit avalent la joie de lui voir reprendre 
sets sens. Le traumatisme d'une balle, qui 
lui avait frappé le crâne sans faire d'autre 
blessure ifu une déchirure du cuir chevelu, 
l'avait un instant anéanti. 

Maia, tandis mie le* « vivat» » rtstenUs- 
aaient autour du lit d'Hervé, au iWhor», 
un héros tout sanglant, soudain tranafor- 
mé en vieillard, désespérément pleural L 

tDetta avait disparu. 

La douleur qui avait étreint Detta à la 
chute d'Hervé avait subitement privé la 
jeune fille du sang-froid et de la clair- 
voyance qui la guidaient dans la lutte. 
<>t instant d'anéantissement avait permis 
aux ennemis qui l'entouraient de s'empa- 
rer d'elle presque sans résistance. A peine 
avait-elle senti leurs mains sur elle, qu'à 
ce contact elle s'était ressaisie, — trop 
tard, hélas ! pour se dégager. Désarmée, 
les bras serré* dans l'étau d*> poignets 
brutaux, elle s'était vue roulée dans le re- 
mous qui emTK>r1ait rta assaillants en dé- 
route, mais dont elle était la captive. 

Et-Hervé ?...  Etait-il mort ouT>Iessé ?... 

Une  si   atroce   incertitude exaspérait   son} 
\ angoisse.   En   même  temps,   elle  stAgeaitl 

A son père, à oe vieillard dont élis était 1»! 
, suprême fleur de vie. 

brutalement j*stée en sella, ceinte d\i«nei 
| double corde dont les T»v«Jier* qui l'etroa- 
I dratent tenaient soUdemeni les eatréntffcés, 

mains  liées,  elle  se sentait    ùripuJ»9Sàante, 
emportée au galop de son cheval, loin ds 
ceux qui étaient tout son oœur. 

j      Cette  chevauchée   ne tse  -ralentit   «ru'au 
i delà du    pont sur la   Riz&anèse,   dont  les1 

i  fuy:irde  avaient  voulu   mettre  entre  leurs; 
i vainqueurs et «aux W toese    et ies gorges- 
\ profonde*.  Désespéré,  le    colonel    tUlinaa 

i FoTCioli  ralliait  14 «es troupe* (\m\mtmm, 
et à bout de forces-L'accable-nent de la daV* 
tait* douMaH le naie»w»s»»m Ue la irtarra* 
et du combat L* colonel De pouvait ebeot*. 
admettre Ka réalité des faite.   Vaincu 1 stAV 
r^iment vaincu st par un ertnaml   iniaV 
rtemr en nombre ! Une colère E'airrOncenAtt 
«n lui contr» 1« cimirii4anc*an.t Montano, *«• 
«bef du bataillon détacné, qui n'avait ffa 
ni faire asset adiliawrice   pour    barrer   la 

1 rouie  aux   Français,   ni  «'«xtAcher  russes 
'■ opiniâtrement à leur poursuite pour c*TK>r-êV 
1 rer à son attaque et fatre tc-frrr»*f la dé~ 

I fertee par son monvement enveloppant 
'4   «tiTr*-» 
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